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Clôturant la journée M. POTOČNIK a 
tout d’abord demandé une minute de 
silence pour tous les blessés ou morts 
dans les attentats à Bruxelles le jour 
même du FFA.   

L’interdépendance, a-t-il dit, est le « cœur 
du problème  », et reprenant les pro-
pos du Secrétaire général de l’ONU 
BAN Ki-moon «  la chaine alimentaire 
est le parfait exemple de la façon dont 
nous sommes tous liés  » dans un sys-
tème complexe de réalité locale et de 
contexte global. Dans ce système, il y a 
un rôle vital à jouer à la fois par les pe-
tits fermiers ainsi que par les grands 
acteurs du secteur privé afin de fournir 
une agriculture réinventée.  

Ayant résumé la journée, l’ancien Com-
missaire en charge de l’environnement 
a appelé tous les participants à faire 
partie «   d’un nouveau type de société, 
basée non seulement sur les valeurs que 
nous voulons voir dans l’autre être hu-
main, mais également qui attache une 
grande valeur et de la dignité à notre 
environnement; à formuler l’engage-
ment de ne pas percevoir notre planète 
comme une ressource que nous pouvons 
consommer et jeter, mais comme notre 

maison à tous. Il n’y a pas d’autre choix, 
nous n’avons toujours pas trouvé une 
autre Terre. Pour le moment, notre ave-
nir est ici,  sinon il n’y a pas d’avenir ».             

Au cœur de ceci, a-t-il dit, il y aurait 
«  un nouveau contrat global pour une 
communauté mondiale. En échange 
pour notre existence même, nous de-
vrions prendre soin de notre maison. 
Tout comme le fait le bon agriculteur ou 
l’agricultrice en prenant soin de la san-
té à long terme de son sol, de l’eau et de 
l’air, nous devrions nous aussi entretenir 
et soutenir notre planète. Ceci n’est pas 
seulement pour nous, mais pour l’avenir 
de tout être vivant sur cette terre.        

Nous sommes actuellement en plein 
processus de réécriture de notre contrat 
avec la planète. Il ne peut plus être basé 
sur cet ancien modèle colonialiste de 
la surexploitation et de la sur-extrac-
tion. En tant que citoyens d’un monde 
qui change rapidement, nous devons 
vivre dans les limites de la planète, qu’il 
s’agisse des ressources ou du climat. Les 
nouveaux ODDs spécifient déjà dix-sept 
objectifs qui fixent les exigences pour 
nous et pour la planète: des écosystèmes 
résistants, suffisamment de nourriture 

pour tous, des villes et des communau-
tés durables, et plus encore. Ce sont des 
objectifs sur lesquels nous nous sommes 
mondialement entendus.                    

Maintenant nous devons travailler dur 
afin que les ODDs deviennent une réa-
lité. Pour survivre, nous savons ce que 
nous devons faire, mais les change-
ments à apporter sont difficiles. Pour 
être véritablement durables, ils exigent 
de nous un changement dans notre fa-
çon de vivre et la réorganisation de nos 
communautés. C’est une transformation 
si radicale que nous n’en avions pas subi 
d’équivalente depuis la révolution indus-
trielle qui a changé la face de la planète 
en une seule génération.

Personne ne devrait avoir l’impression 
que cela peut être réalisé à l’aide unique-
ment de changements mineurs dans le 
système en place. Ceci est une révolution 
à grande échelle qui touche tous les as-
pects de notre vie, de notre travail et de 
notre société. Il n’y a pas de choix et il n’y 
a pas de réelle alternative. Nous devons 
quitter nos modèles linéaires actuels et 
gaspilleurs de production pour une éco-
nomie qui récompense un raisonnement 
durable à long terme et une conscience 
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environnementale. Ceci doit changer vos 
vies et la mienne. Prétendre autre chose 
est ignorer l’ampleur du défi qui s’inscrit 
dans notre nouveau contrat mondial.                      

Les ODDs constituent un grand pas en 
avant, et tel est l’Accord de Paris. Mais 
les mots et les cérémonies sont plus fa-
ciles que les actes et les décisions dif-
ficiles. Je peux vous l’assurer en tant 
qu’ancien politicien. Remplir les condi-
tions de notre nouveau contrat fera par-
tie  des choses les plus difficiles que nos 
sociétés ont jamais accomplies.     

Et pourtant, je sais que nous serons à la 
hauteur. Nous avons des opportunités 
en innovation, en communication mais 
surtout en termes d’organisation tels 
que nous n’en avons jamais eus dans le 
passé. Les générations plus jeunes sont 
non seulement au courant de ce qui se 
passe localement, mais ils grandissent 
avec une perspective mondiale.    

Nous pouvons partager nos technologies 
et nos meilleures idées en appuyant sur 
une touche. Nous pouvons nous orga-
niser, nous rassembler, et demander un 
changement à un rythme qui serait im-
pensable même à nos propres parents. 
Il y a un soutien extraordinaire pour nos 
objectifs mondiaux et je vous encourage 
tous à l’utiliser ».      

Pour terminer, M. POTOČNIK a invité 
tous les participants à revenir l’année 
prochaine pour voir ensemble « si nous 
avons soutenu la réalisation de notre 
contrat mondial ».   



14

Countryside 162

Propriété foncière au 21e siècle 

A la veille du FFA2016 ELO a organisé un séminaire pour ses membres et ses invités afin de discuter de la signification actuelle de 

«propriétaire foncier». Cet évènement, présidé par Christoph BÜREN, Président de ELO, a rassemblé plus de 100 participants, dont 

des membres de ELO, des propriétaires fonciers, des décideurs politiques et nombre d’autres personnalités.

Rodolphe de LOOZ CORSWAREM, 
Président des Demeures Histo-
riques Européennes a ouvert l’évé-

nement en livrant un message fort sur 
«  L’héritage et la propriété, comment 
faire entendre votre voix ? » Il a rappelé 
aux participants que 80% des châteaux 
et demeures historiques du monde se 
trouvent en Europe, et que le tourisme 
culturel compte dans l’UE pour plus de 
40% du tourisme en général. Ceci fait 
donc du tourisme culturel un secteur 
économique clé et lui offre de nom-
breuses opportunités pour sa croissance 
future. Les demeures historiques avec 
leurs vieux murs et leurs vieilles briques 
sont « un Club Med pour les bourdons » 
présentant des valeurs et des avantages 
« qui sortent des sentiers battus » dans le 
cadre de l’héritage culturel.           

Geoffroy de CANNIERE, Forestry Club de 
France, Cabinet Coudert, a pris la suite 
avec la présentation sur le thème « Syl-
viculture  : une valeur patrimoniale mo-
derne  ». Membre des Young Friends of 
the Countryside (YFCS) et représentant 
la génération future des propriétaires et 
gestionnaires terriens il a souligné les 
aspects économiques de la diversifica-
tion du portefeuille familial en investis-
sant dans la sylviculture. Par ailleurs il a 
démontré les avantages sociaux et éco-
nomiques d’une forêt bien gérée. Tra-
vaillant pour une entreprise gérée par la 

même famille depuis plus de 100 ans; 
impliquée dans la gestion de 60000ha 
de forêts en France et au-delà, il a insisté 
sur le fait qu’aujourd’hui être «proprié-
taire de bois » implique également être 
et raisonner en tant que gestionnaire 
d’entreprise.           

Hubert ANDRE-DUMONT, avocat, asso-
cié dans un cabinet de droit international 
et membre des Friends of the Country-
side (FCS) a articulé sa réflexion sur les 
actifs patrimoniaux en mettant l’accent 
sur «  la combinaison entre une activité 
professionnelle principale exigeante et la 
reprise d’un domaine comportant des ac-
tivités agricoles qui doivent être mainte-
nues et valorisées. » Il a également illus-
tré certains des obstacles qu’il a dû fran-
chir afin d’entretenir et de développer le 
domaine situé au sud de la Belgique et 
qui est dans sa famille depuis 1991. En 
s’appuyant sur 35 ans d’expérience juri-
dique il a encouragé l’audience à accor-
der une attention particulière aux ques-
tions de succession pour bien impliquer 
la nouvelle génération.    

Un autre aspect du sujet principal a été 
présenté par Cesar CHAPARRO YEDRO, 
Coordinateur du projet, Banque mon-
diale, qui tout au long de son discours 
sur « Faciliter les activités agricoles (ang. 
Enabling the Business of Agriculture - 
EBA): un outil de comparaison des règle-
ments au niveau global et d’identifica-
tion des opportunités pour la réforme » 
a adopté une approche globale. Le pro-

jet de la Banque mondiale EBA se foca-
lise sur l’identification, la mesure et la 
comparaison des règlements mondiaux 
concernant l’agroalimentaire afin d’in-
former les décideurs politiques. Il a pré-
senté le rapport EBA16 lancé en janvier 
dernier – et a promis que cet outil serait 
bientôt plus largement disponible en Eu-
rope également. 

Le panel a été clôturé par la présentation 
d’Erik PAYEN, Senior Originator, Agri-
culture et Aliments, Swiss Re Corporate 
Solutions qui a parlé du «  Rôle de l’as-
surance agricole en période de change-
ment climatique  ». Avec son équipe il 
s’occupe de façon quotidienne de four-
nir « un éventail complet des solutions 
innovatrices des couvertures de risques 
telles les pertes de récoltes, les indices 
météorologiques, les revenus; y compris 
pour la clientèle des grandes entreprises 
tout au long de la chaine alimentaire ». 
En s’appuyant sur les exemples à travers 
le monde (au Pérou entre autres) il a 
expliqué comment utiliser l’assurance 
comme un des outils permettant d’atté-
nuer les conséquences du changement 
climatique.                 

Dernier point mais non le moindre, un 
diplôme de «  Collaborateur 2015 des 
Domaines Sauvages (ang. Wildlife Es-
tates) » a été attribué à Baudouin SAVOIE 
DE PUINEUF pour la reconnaissance de 
son travail assidu en faveur de  l’équipe 
espagnole du Wildlife Estates.

Vous êtes propriétaire de terres agricoles et vous cherchez une formule efficace et rentable 
pour la gestion de votre bien: l’équipe d’Agriland se met à votre disposition.

L’objectif d’Agriland est d’assurer une optimalisation financière en toute 
transparence et de renforcer le lien que vous avez avec votre terre. Nous vous 
informons sur les évolutions en matière d’agriculture, rencontrons les institutions 
publiques, encourageons l’emploi local et soutenons le verdissement par une 
gestion respectueuse de l’environnement.

Plus d’infos sur www.agriland.be  

SA Agriland  //  Avenue Pasteur 23 - 1300 Wavre  //  tel. +32 10/232 906  //  fax +32 10/232 909  //  e-mail: agriland@skynet.be

AGRILAND

Erik PAYEN, Cesar CHAPARRO YEDRO, Hubert ANDRE-DUMONT, Christoph BUREN
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L’évènement du lancement du rapport de la Fondation RISE 
sur la récupération et la réutilisation des nutriments dans 

l’agriculture européenne 

Le 21 mars dernier la Fondation RISE a présenté son plus récent rapport pendant l’évènement qui s’est tenu à Bruxelles avec plus  

de 100 participants et présidé par by Corrado PIRZIO-BIROLI, Directeur exécutif de la Fondation RISE. 

Parmi l’audience il y a eu des mem- 
bres de la Commission européenne, 
des chercheurs, des représentants 

des entreprises, des ONGs ainsi que des 
membres des plates-formes sur les nu-
triments.  

Janez POTOČNIK, Président de la Fon-
dation RISE, a ouvert l’évènement avec 
un discours dans lequel il a souligné que 
tandis que des accords internationaux 
ont été signés sur le climat et les Ob-
jectifs de développement durable des 
Nations Unies, encore davantage devra 
être fait pour créer un système alimen-
taire résistant et garantissant une fu-
ture sécurité alimentaire et nutritive. 
Ceci impliquera surtout l’accroissement 
de l’efficacité de l’utilisation actuelle des 
éléments nutritifs, laquelle, comme l’in-
dique le rapport RISE, est toujours faible 
en Europe.             

A la suite de ce discours, Allan  
BUCKWELL, professeur émérite et  
directeur de cette étude, a présenté les 
grandes lignes d’actions décrites dans 
ce rapport, indispensables afin de par-
venir à une plus grande efficacité de 
l’utilisation des éléments nutritifs au 
sein de l’agriculture et au sein du sys-
tème de production alimentaire euro-
péen. Celles-ci sont : accroitre l’informa-
tion, la recherche et le développement;  
assurer des stimulants de marché (sous 
la forme des obligations, des objectifs 
volontaires, des investissements et des 
primes pour les start-up, des subven-
tions directes, des allégements fiscaux); 
introduire des pénalités et des restric-
tions (c’est-à-dire des impôts sur le  
surplus des nutriments ou des engrais et 
des interdictions ou des tarifs de prise 
en charge pour les mise en décharge 
et de l’incinération). L’étude stipule 16  
recommandations permettant une 
pleine récupération et réutilisation des 
nutriments et contribue à une meilleure 
gestion des nutriments.   

Trois personnes ont participé au panel 
afin de partager leurs commentaires 
sur le rapport. Le premier à parler était 
Ryan DERMOT, Conseiller principal pour 
le Commissaire européen en charge de 

l’agriculture. M. DERMOT a félicité le 
rapport, en soulignant la cohérence de 
la récupération et la réutilisation des nu-
triments compatibles avec les politiques 
de l’UE ainsi que l’importance que peut 
jouer la récupération des nutriments 
afin de garantir la future sécurité dans 
l’approvisionnement des nutriments. 
Il a également souligné l’importance 
de l’agriculture de précision au sein de 
l’UE et de la réduction du gaspillage de 
la nourriture, en rappelant à l’audience 
que la Commission a déjà entrepris une 
action avec la ‘Communication sur l’éco-
nomie circulaire’, la révision du règle-
ment relatif aux engrais et les nouvelles 
mesures pour prévenir le gaspillage des 
aliments.                

Ensuite Marco CONTIERO, Directeur 
de la politique agricole, Greenpeace, a 
demandé une action afin de réduire la 
consommation des engrais minéraux, de 
promouvoir les pratiques telles que les 
systèmes agricoles et culturales mixtes 
permettant des avantages sociaux et 
environnementaux. De plus, changer 
les modes de consommation de viande 
demandera un changement de société 
à travers des actions politiques et il faut 
plus de recherche pour savoir comment 
réaliser cet objectif. Il a également sou-
ligné le besoin d’une approche cohérente 
de la gestion des nutriments qui ne se 
penche pas seulement sur ce qui ne 
fonctionne pas.                

Finalement Kees LANGEVELD, Vice-pré-

sident du développement des affaires 
à ICL, a expliqué le point de vue de son 
entreprise sur la récupération du phos-
phore des cendres des boues d’épura-
tion et autres sources de déchets. Les 
questions prioritaires pour eux sont 
la qualité, la transparence envers les 
consommateurs, et la sécurité des pro-
duits qu’ils fournissent. Il a insisté sur le 
besoin d’adopter une approche d’évalua-
tion du risque au sein de la législation, 
et sur le fait de trouver des approches 
locales à la récupération des nutriments, 
adaptées aux déchets disponibles et aux 
sources d’énergie.           

Ces interventions ont été suivies par un 
débat animé où plusieurs participants 
ont reconnu que changer les habitudes 
des consommateurs seraient un lent 
processus, et ont souligné le rôle du sol 
dans le recyclage des nutriments. On y 
a également souligné le besoin des me-
sures locales tout en rappelant qu’une 
politique européenne est nécessaire 
pour permettre le transport des nutri-
ments à cause de l’actuelle concentra-
tion du bétail et des déchets.          

Pour télécharger l’étude
veuillez-visiter le site: 

www.risefoundation.eu/publications

Ryan DERMOT, Marco CONTIERO, Kees LANGEVELD, Corrado PIRZIO-BIROLI
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21 mai, Journée européenne Natura 2000;  
à travers l’UE 
Journée européenne Natura 2000 et la cérémonie de 
remise du prix; organisée par la Commission européenne 
DG Environnement   
http://www.natura2000day.eu 

26 - 29 mai, Wolfsburg, Allemagne 
19ème Assemblée générale des Friends of the 
Countryside en Basse-Saxe
www.friendsofthecountryside.org 

30 mai - 3 juin, Bruxelles 
Semaine verte 2016 « Investir pour un avenir plus vert »
http://ec.europa.eu/environment/greenweek/index_
en.html  

14 juin, Vienne 
Forum sur le futur de l’agriculture –édition régionale 
(ang. Forum for the Future of Agriculture)
http://www.forumforagriculture.com/ffa-regionals/ 

14 - 16 juin, Bruxelles 
Semaine européenne pour l’énergie durable – construire 
ensemble l’union énergétique  
http://eusew.eu/  

15 juin, Bratislava 
Assemblée générale de ELO  
www.elo.org 

15 – 17 juin, Mimizan, France
Forexpo – le salon européen de la sylviculture et de 
l’exploitation forestière 
www.forexpo.fr  

22 – 23 juin, Padoue, Italie 
La gestion sylvicole et Natura 2000 dans les régions 
biogéographiques alpine et continentale  
http://ec.europa.eu/environment/nature/
natura2000/platform/events/events-upcoming/245_
workshop_on_alpine_forest_management_en.htm

22 - 23 juin, Sofia 
Séminaire de EIP-AGRI sur les données ; organisé par la 
Commission européenne  Commission
https://ec.europa.eu/eip/agriculture/en/Seminar_
Data_Revolution 

22 – 24 juin, Autriche  
Journées sur l’avenir de l’agriculture 2016 
www.agrifuturedays.com 

Agenda

Pantone 364
CMYK 73 / 9 / 94 / 39 

Pantone 390
CMYK 24 / 0 / 98 / 8 
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L’équipe éditoriale voudrait tout spécialement 
remercier Robert de GRAEFF, Elisabet NADEU et 
Annabelle WILLIAMS pour leur contribution pour 

préparer cette édition spéciale du CountrySide 
magazine dédiée au 9ème FFA. 

L’équipe FFA et les participants 
expriment leur solidarité 

avec Bruxelles

Cette année le FFA2016 a coïncidé avec les attaques horribles et 
brutales qui ont eu lieu à l’aéroport de Zaventem et à la station de 
métro Maelbeek à Bruxelles. 

Pendant toute la journée, l’équipe FFA et les participants étaient 
tenus au courant que se déroulaient ces atrocités. Egalement, la 
police leur a demandé de ne pas quitter les lieux car notre lieu de 
réunion était un des endroits les plus sûrs. Ces attaques étaient un 
rappel brutal à tous qui participaient au FFA que le monde n’est 
pas toujours juste et bienveillant.         

Au nom de l’équipe, des orateurs, des participants et tous ceux 
impliqués dans le FFA, nous exprimons nos plus profondes 
condoléances à tous ceux qui ont perdu leurs êtres chers dans ces 
attaques, et nos plus sincères vœux de prompt rétablissement à 
tous ceux qui y ont été blessés.         

Envers ces événements tellement impensables, il n’y a pas de 
réponses faciles ou de solutions rapides, et pour notre part nous 
ne pouvons que faire notre possible afin de préserver la planète et 
nourrir le monde. Peut-être cela, en partie, aidera à prévenir des 
jours comme ceux-ci.      

Nos pensées et nos prières vont à tous ceux à Bruxelles et à travers 
le monde qui ont été touchés par ces attaques. 

Let’s increase our food supply
without

reducing theirs

Syngenta Brussels Office
Avenue Louise, 489,  
B-1050 Brussels
Tel: +32.2.642 27 27  
www.syngenta.com
www.goodgrowthplan.com


